
  

 

 

 

CREATION DU RESEAU NATIONAL POUR LA PREVENTION ET LE SOIN DU JEU 
PATHOLOGIQUE 

Edito  
La France a eu beaucoup de mal à prendre en compte la réalité du jeu excessif et pathologique. Elle 
est un des seuls pays développés dans ce cas ; et notamment à ne pas avoir de données 
épidémiologiques de prévalence de ce phénomène (heureusement une enquête est programmée à 
l’initiative de l’OFDT pour le 1er semestre 2010). Ce retard a évidemment des répercussions en terme de 
soins comme de prévention, et également de travaux de recherche.  
Le Réseau national pour la prévention et le soin du jeu pathologique (RNPSJP) doit nous permettre 
de combler une partie de ce retard historique en mettant en commun nos forces. 
Répertorier ce qui existe, ce que les uns et les autres ont mis en place avec les moyens limités dont ils 
disposaient ; définir collectivement les contours d’une prise en charge minimale des joueurs en difficulté et 
de leur entourage ; identifier les axes de recherche en cours ou en projet et définir les bases d’un partenariat 
pour le développement de projets multicentriques ; réfléchir enfin à des actions de prévention susceptibles 
d’être portées par le Réseau, soit auprès du grand public, soit de façon plus ciblée auprès des opérateurs de 
jeux ; telles sont les ambitions de ce Réseau dont la première réunion a eu lieu à Nantes le 24 mars dernier. 
Il lui reste désormais à trouver toute sa place dans un environnement que l’évolution annoncée du cadre 
législatif est appelée à modifier très prochainement. 

J.L. VENISSE 
Le RNPSJP est né ! 
 

Le RNPSJP est né d'une initiative des professionnels des structures de soins et de recherche sur l'addiction 
au jeu dans une perspective d'échange et de collaboration autour des pratiques et des savoirs. Le RNPSJP 
est une association de type loi 1901, dont la déclaration est parue au J.O. du 14 février 2009. 
 
Le bureau 
 

Il est composé de : 
Président : Jean-Luc VENISSE, Service d'addictologie et CRJE CHU Nantes 
1er vice-Président : Marc AURIACOMBE, Laboratoire Psychologie Bordeaux 
2e vice-Président : Christophe LANÇON, Hôpital Ste Marguerite Marseille 
Secrétaire : Lucia ROMO, CHU Louis Mourier Paris 
Vice-secrétaire : Marie BRONNEC, Service d'addictologie et CRJE CHU Nantes    
Trésorière : Christelle ANDRES, CRJE CHU Nantes 
Vice-Trésorière : Irène CODINA, Hôpital Marmottan Paris   
 
Parmi ses missions :  

• permettre une meilleure évaluation des pratiques 
• définir des éléments de consensus concernant la prise en charge des troubles du jeu pathologique 
• favoriser le développement d’équipes ressources en France  
• développer des actions  de formation à l’intention des équipes  
• formaliser des actions de prévention et en particulier à destination des jeunes  
• développer des projets de recherche multicentriques. 
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Mardi 24 mars : première journée de lancement du réseau 
 
Le lancement du réseau s'est déroulé le mardi 24 mars 2009 à Nantes. Pour cette première journée, 7 
structures hospitalières et universitaires étaient représentées : Hôpital Paul Brousse de VILLEJUIF, Centre 
médical Marmottan de PARIS, CHU Sainte Marguerite de MARSEILLE, CHU Louis Mourrier de 
COLOMBES, Université PARIS X, Centre Bizia de BAYONNE, CHU de CLERMONT-FERRAND, CHU de 
NANTES (Service d'addictologie et Centre de référence sur le jeu excessif), CH Charles Perrens de 
BORDEAUX, Université Victor Segalen BORDEAUX 2. 
 
Pour la première fois, les médecins et les chercheurs des plus importantes structures françaises traitant du 
jeu pathologique se sont réunis pour échanger sur leurs pratiques et définir des axes de travail communs.  
 
Un tour de table a permis de présenter les dispositifs proposés aux patients et à l'entourage : consultations 
psychiatriques, sociales, thérapies cognitivo-comportementales, groupes de paroles.. Une première question 
émane dores et déjà : quelles sont les modalités de prise en charge qui doivent rester spécifiques au jeu 
pathologique et quelles sont celles qui peuvent faire l'objet d'une prise en charge commune aux autres 
addictions ? 
 
Quelques structures ont engagé des programmes de  recherche portant notamment sur : les liens entre le 
jeu pathologique et la maladie de Parkinson, les facteurs de vulnérabilité impliqués dans le développement 
du jeu pathologique, les habitudes de jeu, ou encore le suivi de cohortes de joueurs. Plusieurs structures du 
réseau se sont associées sur des projets de recherche multicentriques.  
 
Enfin, plusieurs équipes proposent des formations sur le jeu pathologique, soit dans le cadre de diplôme 
universitaire, soit sous la forme de stages internes ou externes à l'attention des professionnels de santé ou 
encore des personnels de casinos. 
 
A l'issue de cette présentation, les membres du réseau ont défini leur premier axe de travail. Il s'agit de 
s'accorder sur la mise en place d'outils d'évaluation systématique qui pourraient être utilisés comme 
minimum commun. Grâce à cette collaboration, le réseau va pouvoir constituer, sur la base d'un échantillon 
important de patients, un ensemble de données qui pourront être utilisées dans le cadre de projets de 
recherche.  
 
La rencontre s'est achevée par une conférence de Claude BOUTIN, psychologue au Centre québécois 
d'excellence pour la prévention et le traitement du jeu à Montréal. 
 

  
 

 

                                                      

 

Les membres du réseau ont assisté à une conférence de Claude BOUTIN. 

Claude BOUTIN, psychologue du Centre québécois d'excellence pour la prévention et le traitement du jeu. 


